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Population mondiale

Pourcentages, utilisation d’un tableur

 
Histoire et Mathématiques en 2ndetout public

Objectifs 

Mathématiques et informatique : Savoir appliquer un pourcentage, déterminer une proportion en pourcentage en repérant la grandeur de référence choisie, enfin déterminer une augmentation sous forme de pourcentage. Dans une série de données numériques, retrouver celles qui sont pertinentes. Revoir les diagrammes circulaires et en bâtons.

Utilisation d’un tableur : recopie vers le bas, utilisation ou pas de $

Histoire : Analyser l’évolution de la répartition mondiale, relativiser le poids des populations continentales dans la population mondiale et donc mettre en valeur l’importance de la population européenne (le cadre dans le programme est le chapitre introductif en Histoire).
Exercer son esprit critique : comprendre la nécessité de passer des pourcentages aux chiffres bruts pour comprendre une évolution (différence entre évolution et évolution relative)

Montrer comment le raisonnement en mathématiques permet d’étayer les choix graphiques en cartographie. 

Pré requis et situation dans l’année scolaire

Mathématique : pourcentages niveau collège.

Séquence à faire dès le mois de septembre puisque c’est le point de départ du programme en histoire.

Histoire : Pas de pré-requis. 

Particularités de l’A.P.

La bidisciplinarité permet de faire le lien entre deux disciplines pouvant intéresser des élèves ayant des projets d’orientation différents. Elle permet aux élèves de prendre du recul par rapport à chacune des deux et a un pouvoir motivant. Il faut noter que quelle que soit l’orientation les élèves auront de l’histoire dans leur programme et c’est pratiquement le cas pour les mathématiques également. 

Dans cette séquence, en mathématiques les élèves avancent à leur rythme, chacun devant un ordinateur, les échanges et les mises en commun permettent aux élèves en difficultés de profiter de l’aide d’autres élèves. 

Apprentissage méthodologique : savoir analyser des données et retrouver leur signification concrète, ainsi que savoir utiliser un tableur.

Scenario de la séquence

Au moins deux séances (plutôt trois) en mathématiques qui se déroulent avant le cours d’Histoire ou en parallèle. 

Le même sujet est traité d’abord en mathématiques, puis en histoire. Les résultats obtenus en mathématiques sont utilisés en histoire, soit dans le cadre du cours même, soit dans le cadre d’un exercice de cartographie en AP  (les résultats doivent donc être communiqués au professeur d’histoire). Ainsi mis à part une entente entre les deux enseignants pour synchroniser les séquences, il n’y a pratiquement pas d’autres contraintes. Cependant, des échanges sur les réactions (réflexions, difficultés) de la classe sont les bienvenus.

En mathématiques : deux séances en salle d’informatique (en effectif réduit : au maximum en demi-classe) et si possible une troisième séance pour faire le point (classe entière possible). Les questions E et F constituent un exercice inclus dans un devoir à la maison. Ce qui suppose un lien entre l’A.P. et l’enseignement des mathématiques hors A.P. 

En Histoire : une séance de lecture et analyse de cartes et de graphiques en classe complète (dans l’idéal, en groupe à effectif réduit) en réinvestissant les résultats trouvés en mathématiques et en montrant la corrélation avec les cartes et les choix de représentations cartographiques.
Documents joints

Mathématiques pour l’élève : énoncé et feuille de calcul et pour le professeur : feuille de calcul avec réponses aux questions posées.
Expérimentation 

En mathématiques
Les élèves ont un énoncé papier et récupèrent puis complètent une feuille de tableur dans un ENT (l’ENT n’est pas indispensable). Il est exigé de faire les calculs sur le cahier puis  de vérifier avec le tableur. En ce qui concerne le tableur, le guidage est important pour cette première séance.

Les élèves rencontrent des difficultés pour les pourcentages et/ou l’utilisation du tableur. Il est utile de faire le point de temps en temps avec l’ensemble du groupe qui, de fait, doit être hétérogène ou en tous cas, pas constitué uniquement d’élèves en difficulté.

Pour traiter les questions E et F en devoir à la maison, les feuilles de calcul ont été complétées puis imprimées et photocopiées pour les élèves. Ceci pour éviter les problèmes d’accès éventuels à l’ENT.

Conclusion

En  mathématique

Cette activité bi-disciplinaire met les élèves dans une situation complexe à cause du nombre de données numériques à gérer et demande de prendre du recul par rapport à la notion de pourcentages.

Par exemple dans la partie E, il s’agit de comprendre pourquoi la population de l’Afrique augmente alors que la part qu’elle représente par rapport à la population mondiale diminue. 

Dans F : il faut déterminer la référence qui permet de calculer une augmentation sous forme de pourcentages.

La portée concrète du problème posé donne du sens aux mathématiques, aide à comprendre l’intérêt des calculs effectués et crée une motivation. 

(L’utilisation du tableur est motivante également)

En histoire

Cette activité bi-disciplinaire permet de décloisonner l’univers des sciences humaines et des sciences « dures » : les élèves sont ainsi mis dans une situation où leur argumentation en Histoire doit s’appuyer sur des raisonnements en mathématiques. Il s’agit pour les élèves d’une situation difficile mais qui les amène à une réflexion sur la nature des données fournies : c’est ainsi un exercice qui permet le développement de l’esprit critique par une forme de démythification des chiffres.







� Cette activité est inspirée de cartes et de graphiques du manuel Belin de 2nde en histoire, édition 2010 (p. 12 et 13).





